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Vie de la Fraternité Missionnaire en Rural

Assemblée des Frères en France
Retrouvailles 

à Saint Martin-sur-Ouanne

Dans un contexte 
mondial aux 

relations difficiles et 
tendues et qui se 
ressentent à tous les 
niveaux de la socié-
té comme en Église, 
dans les familles 
comme dans les 
communautés religieuses, le prophétisme 
de la vie religieuse est appelé à faire en-
tendre sa voix. C’est dans ce sens que s’est 
tenue à La Houssaye-en-Brie, l’Assemblée 
des Frères Missionnaires des Campagnes 
du groupe France, du dimanche 9 juin au 
soir jusqu’au mardi 11 juin à midi avec pour 
thème : VIVRE LA FRATERNITÉ DANS UN 
MONDE VIOLENT. Sœur Marie Desanges1 
a développé le thème à travers deux inter-
ventions entrecoupées de réflexions, de 
partages et remontées de tablée. Les Sœurs 
des Campagnes (05) et les Amis Mission-
naires (02) étaient avec nous pour ces 
échanges.

Au début de nos travaux, plu-
sieurs témoignages de commu-
nautés ont été faits : de La Hous-
saye, de Saint Sulpice, l’écho de l’Assem-
blée des Frères du groupe Afrique ainsi que 
des expériences personnelles. Cela nous a 
permis de comprendre que la Fraternité est 
un défi certes, mais il est le Royaume, un 
Royaume dont les violents s’en emparent. 
Aussi sommes-nous appelés à prendre 
conscience que la violence est une réa-
lité inhérente à notre humanité, mais elle ne 
nous définit pas et nous pouvons en faire 
des leviers de vie. Dans la Bible comme 
dans nos familles humaines, la fraternité 
rime souvent avec la rivalité et la violence ;  
une réalité qui ne manque pas de mar-
quer nos communautés religieuses faites 
d’hommes et de femmes. Voici pourquoi 
nos communautés, ou plutôt notre consé-

cration religieuse, 
est le signe de 
l’espérance que 
la fraternité est 
possible. Nos 
communautés 
doivent être des 
laboratoires de 
la paix, de la fra-

ternité. Une démarche qui passe par la né-
cessité de mettre des mots sur nos maux, 
libérer la parole par une écoute bienveillante 
et accueillante qui dépasse les complexes 
et préjugés que nous pouvons cultiver en 
nous-mêmes et sur les autres.

Le service des autres est un che-
min pour construire la fraternité 
dans un contexte de violence mondialisé, un 
chemin de service où le Christ nous devance 
et que nous devons retrouver en chaque 
personne. Si nous sommes envoyés pour 
évangéliser les autres, n’oublions pas aussi 
que nous devons nous laisser évangéliser 
par eux. Le pauvre, l’exclu, nous apprend 
à vivre à fond l’instant présent, à mettre en 
avant la protection de la vie, à nous rappeler 
que même si tout semble s’écrouler, Dieu 
est toujours avec nous, il est l’Emmanuel. 

Vivre la Fraternité, c’est inscrire 
notre combat dans celui du 
Crucifié, faire confiance à l’être humain, 
savoir s’émerveiller des petites victoires du 
quotidien, vivre à fond l’instant aujourd’hui, 
construire un nous solide face aux idéolo-
gies qui peuvent détruire, car vivre la fra-
ternité c’est découvrir l’éternité dans ce 
qui est simple, discerner les éléments qui 
contribuent à la paix, savoir réinventer les 
pratiques.
Face à la violence, soyons des porteurs de 
réconciliation et d’espérance.
 � Frère François SOUBEIGA 
� Prieuré de Dieulefit (Drôme)

1 - Religieuse Congolaise de la Congrégation des Servites de Marie


